
Lutte contre la pauvreté: il y a encore du pain sur la planche 
 
 

Le vendredi 20 août, on n’était pas là pour 
fabriquer des friandises et des douceurs. La 
présentatrice du journal télévisé de la RTBF 
Hadja Lahbib et Roos van Acker, sa collègue 
présentatrice à VT4 étaient trop occupées à pétrir 
la farine, et à surveiller attentivement le four. Sous 
le regard attentif d’Aziz, boulanger et conteur de 
talent, les deux ambassadrices de l’Année 
européenne ont cuit du pain avec et pour les 
habitants des Marolles à Bruxelles. Pourquoi ? La 
raison est simple: en fabricant du pain – une 
métaphore des besoins basiques des gens – les 
ambassadrices ont voulu montrer que la nécessite 
de la lutte contre la pauvreté en Europe. 

 
Depuis la crise économique le nombre de personnes bénéficiant de l’aide alimentaire en 
Belgique à augmenté de plus de 5%, et depuis 1995 de plus de 60%. En 2009, les Belges ont 
été 115.000 à dépendre des banques alimentaires (70.000 en 1995). Aujourd'hui dans notre 
pays, environ 1,6 million de personnes vivent en dessous du seuil de pauvreté, y compris 
330.000 enfants âgés de 0 à 15 ans. Si en Belgique le pain est le produit alimentaire le plus 
consommé, tout le monde ne peut pas encore se permettre d’acheter des produits sains et de 
qualité dans notre pays. Ce constat vaut également en Europe où 9,5 % des gens ne peuvent 
pas se permettre manger de la viande, du poisson ou l’équivalent végétarien. 
 
La session spéciale « Pain Publik – Année européenne de lutte contre la pauvreté et l’exclusion 
sociale » du 20 août fut un grand succès : plus il se faisait tard, plus le nombre de personnes 
présentes augmentait. Le four resta chaud jusque tard dans la nuit sur la place devant le centre 
culturel du Recyclart. Les habitants des Marolles ne furent pas les seuls à profiter de la 
nourriture proposée par les boulangers de l’Année européenne ; l’association flamande de 
promotion des boulangers ‘De Wakkere 
Bakker’ a également offert 200 pains aux 
participants ainsi qu’à diverses associations 
luttant contre la pauvreté. 
 
La ministre bruxelloise Evelyne 
Huytebroeck, venue spécialement pour 
donner un coup de main lors de l’activité, 
s’est vu remettre par les ambassadrices un 
pain spécial qui lui rappelle les objectifs de 
l’Année européenne 2010. "En tant que 
ministre, je trouve inacceptable que la 
pauvreté reste un fait. C'est pourquoi je me 
retrousserai les manches - non seulement 
aujourd'hui en cuisant un pain, mais aussi en travaillant activement la réalisation d'une société 
plus sociale", déclara Evelyne Huytebroeck en participant à l’action. 
 



Cet événement au Recyclart fut le point de départ de l'action de Roos van Acker et Hadja 
Lahbib en tant ambassadrices de l’Année européenne de lutte contre la pauvreté et l’exclusion 
sociale. Dans deux autres articles du site internet de la campagne, vous pourrez en apprendre 
plus sur les deux ambassadrices. L’activité du 20 août est également venue clôturer avec 
succès l’activité "Pain Publik". Une activité qui a permis cet été de faire du pain chaque jeudi et 
vendredi au Recyclart, un centre culturel situé sous la gare de Bruxelles-Chapelle.  
 

En Belgique, le Service de lutte contre la pauvreté, la précarité et 
l'exclusion sociale est chargé de mettre en œuvre l’Année 
européenne 2010. Françoise De Boe, coordinatrice faisant fonction du 
Service de lutte contre la pauvreté était également présente le 20 
août. Pour elle : "Chaque femme, homme et enfant, quelle que soit sa 
situation financière ou administrative, a le droit de vivre dignement, 
simplement parce qu’il appartient à l’humanité. Tout le monde est 
d’accord là-dessus ; des textes internationaux mais aussi la 
Constitution belge le proclament. Mais de profondes inégalités 
subsistent dans le respect des droits fondamentaux à l’alimentation, à 
un logement décent, à l’éducation, à l’emploi, à la protection de la 
santé… en défaveur de ceux qui se trouvent au bas de l’échelle 
sociale. Lutter contre la pauvreté, en Belgique, en Europe et dans le 

monde, c’est rendre possible l’exercice par chacun des droits fondamentaux de tous, un 
immense défi qui nous concerne tous !" 


